
    La Société chorale du Sentier  
 
    C’est l’une des moins bien connue. Nous ignorons tout s’il existe encore un 
fonds d’archives la concernant. Auguste Piguet n’en dit que deux ligne dans sa 
monographie folklorique :  
 
    Plus tard apparurent les Sociétés chorales du Brassus (1850), du Sentier 
(1865), de l’Orient (    ), du Lieu (    ).  
 
    J.N.-A, dans la FAVJ du 23 mai 1912 en dit un tantinet de plus :  
 
    C’est cette même année (1865) qui vit naître la Société Chorale du Sentier qui 
désigna pour son directeur M. Emile Baud.  
    Pendant 25 ans, sous son excellente direction et son dévouement gratuit, la 
Société a fait de grands progrès ; dans plusieurs concours cantonaux, elle a 
obtenu une place honorable.  
    C’est par l’initiative de ces deux sociétés (avec l’Orchestre du Sentier) qu’en 
1871 le temple fut doté d’un orgue qui est très utile maintenant qu’il n’y a plus 
de maître-chantre ». 
 
    On ne sait rien de plus. Un document permet néanmoins de comprendre que la 
Société chorale du Sentier existait encore en 1898, quand brûla l’église du 
Sentier :  

 



 


